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Je suis né en 1935 à Khartoum, au Soudan. Mes 
parents étaient des Syro-libanais, exilés en Egypte, 
puis venus au Soudan pour des raisons profession-
nelles. Ils étaient catholiques (de rite melkite), pro-
fondément croyants et fervents pratiquants. Ils m’ont 
transmis leur foi solide, qui a ensuite été travaillée et 
spiritualisée par l’enseignement des pères jésuites du 
Caire, où j’ai suivi ma scolarité.

Dès l’adolescence, j’ai ressenti une con!ance de tout 
mon être envers une Providence qui m’aimait in!-
niment et me soutenait… Cette conviction m’a aidé 
à traverser des années di"ciles, au début des années 
70, lorsque tous les biens (privés et professionnels) de 
notre famille ont été con!squés par le gouvernement 
soudanais, et que mon épouse et moi avons dû nous 
exiler brusquement avec nos quatre enfants.

Nous avons trouvé refuge en Suisse, et quelques 
années plus tard, je ne pouvais que reconnaître que ma 
con!ance avait été ô combien comblée par la Provi-
dence. J’ai alors basculé dans une attitude de profonde 

reconnaissance, et j’ai demandé à Dieu de m’indiquer 
une voie pour pouvoir mieux servir mon prochain. 
J’ai prié pour devenir un instrument entre ses mains 
et pour pouvoir me laisser envahir par Lui.

Ma foi est devenue une décision… Je voulais rester 
!dèle au Christ, quels que soient les aléas de la route. 
Et le miracle s’est produit en 1979. J’avais 44 ans, et 
j’avais vécu, avec mon épouse et mes cinq enfants, neuf 
années paisibles à Genève. J’ai fait alors la connais-
sance de Sœur Emmanuelle et j’ai immédiatement 
décidé de me mettre à son service.

Avec elle, ma con!ance en Dieu a été constamment 
récompensée : ce qui me semblait impossible se réa-
lisait ! Cette con!ance s’est étendue à ma vie person-
nelle : j’ai appris à être à l’écoute, à comprendre les 
signes que m’envoyait Jésus… Aujourd’hui encore, il 
me parle constamment, m’encourage à changer, à évo-
luer, à ne pas avoir peur d’entreprendre. Je suis pour 
ainsi dire à l’a#ût ! Et si je $anche, je repars aussitôt en 
priant la Trinité et Marie que j’invoque constamment 
et que je remercie pour leur Amour miséricordieux.

Depuis sa création, l’Association Suisse des Amis de 
Sœur Emmanuelle (ASAE) n’a cessé de venir en aide 
aux plus défavorisés des pays les plus pauvres de la 
planète (Soudan, Soudan du Sud, Haïti) malgré les 
di"cultés incroyables auxquelles nous devons sou-
vent faire face… Notre petite association genevoise a 
aujourd’hui 40 ans, et si elle a pu se développer et avoir 
un impact positif sur le sort de milliers de démunis 
chaque année, c’est grâce à l’engagement d’une poi-
gnée de bénévoles et à la générosité de donateurs privés 
et institutionnels, motivés par les réalisations extraor-
dinaires de nos parteniares locaux sur le terrain.

Alors, Yallah ! En avant ! comme disait Sœur Emma-
nuelle !
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